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Des milliers de 


s doivent à ‘‘Fruit- 
a-tives' une te qu'ils sont fiers 
d'acquitter par des louanges. 

Mme Laura Alford, 28 rue Florence, 
Ohtawa, dit: “La constipation et La 
dyspepsie me torturèrent pendant des 
années. J'essa vai cnthartiques, sels et 
soi-disant lsxatife végétaux, tous dé- 
sagréables et sans eflet permanent. je 
tentai enfin ‘Pruit-atives et depuis 
sept ans que j'en prends, plus de con 
stipation ni maux d'estomac. Je 
suis très en. Mon mariet mesenfants 
prennent ‘Fruit a -tives' régulèrernent 

‘‘Fruit-a-tives’' est fait jus de pom 
mes, d'oranges, de fi et de pr'inaux 
intensifiés et cominnés avec lestonmues, 
et sont mis sous une forme de petits 
comprimés appelés ‘’Fruit-atives 

25c et S0c [A boîte chez les marchande 
ou de Fruit-a-tives Limited, Ottawa 
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Force et santé chez la femme assurées par l'emploi des 


: PILULES 


Je me sentais si faible et si malade que 
vraiment je croyais ne jamais me réta- 
blir. Ma digestion se faisait bien mal: je 
ne pouvais manger sans être incommo- 
dée; je souffrais surtout la nuit; j'avais 
des maux de tête, des maux de reins et 
toutes sortes de douleurs. Ayant lu dans 
les journaux les succès des Pilules Rou- 
ges, je décidai d'en prendre. Elles m'ont 
fortifiée et complètement remise en peu 
de temps. Mme Siméon Poulin, 47, Wald. 
Salem, Mass. e 


J'avais de terribles maux de tête, je 
souffrais de mauvaise digestion et de fai- 
blesse. Apres avoir pris sans succès dif- 
férents remèdes,_j'aj employé les Pilules 
Rouges qu’une amie m'avait recomman- 
dées et j'ai ainsi prômptement augmenté 
mes forces et ramené ma santé. Mme Au- 
guste Déry, 4653, avenue Souligny, Mont- 
réal. 


Les mères de famille font prendre à 
leurs fillettes les Pilules Rouges pour 
leur assurer une bonne formation. 

Les femmes qui souffrent de maladies 
internes, FES le etc. trouvent leur 
soulagement dans l'emploi des Pilules 
Rouges. 

Celles qui craignent les accidents du 
retour de l’âge doivent recourir aux Pi- 
lules Rouges pour aider le sang à se bien 
placer et pour éviter les maladies les plus 
dangereuses. 


ROUGES 


J'ai souffert de mauvaise digestion 
pendant au delà d'une année. Le peu d'a- 
liments que je prenais passaient très mal 
et c'étaient ensuite des gonflements, des 
maux de tête, puis je me sentais très af- 
faissée. Une voisine me persuada d'es- 
sayer les Pilules Rouges. J'en ai pris plu- 
sieurs boites qui m'ont tonifié tout le sys- 
tème. Depuis je me porte bien et me sens 
heureuse. Bien des remèdes que j'avais 
employés auparavant ne m'avaient rien 
fait Mme Wilfrid Leclair, 167, rue St 
Ferdinand, Montréal. 


J'étais bien faible et avais continuelle- 
ment une douleur de dos. Le matin je me 
sentais accablée et j'aurais voulu rester 
couchée. Les Pilules Rouges, que j’ai em- 
ployées. m'ont tonifiée et ont ramené 
ma santé comme elle l'était dans les meil- 
leurs jours. Mme Hector Tardif, 40, Cen- 
ter, Biddeford, Maine. 


CONSULTATIONS GRATUITES. Les 
médecins de la Compagnie Chimique 
Franco-Américaine donnent des consulta- 
tions gratuites à toutes les femmes qui 
viennent les Voir ou qui leur éerivent. 


Les Pilules Rouges sont en vente chez 
tous les marchands de remèdes. Prtx, 50 
sous la boite, Si quelqu'un ne pouvait les 
trouver dans sa localité, nous les lui en- 
verrons sur réception du prix. 


COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERKAINE, LIMITÉE, 274, St-Denis, Montréal 
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Antiques 


Envoyez dessein-photo ou mo- 
déle de votre invention pour re- 
cherche actuelle ou rapports gre- 
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Départ de Montréal.New-York Premier Groups otubre 1924 — tuits concernant la possibilité de 
Leuxième Groupe. 20 janvier 1925, — Retour pur l'Itailw et La France. patente. La liste des inventions 
a a e  . voulues par les manufacturiers est 

Les traversées sur le merveilleux PARIS" de la Cle Généridle Transatlur ique 


Pour prix, renseignements et program 


LES AGENCES DE VOYAGE JULES 


Bureau-Chef: 95, Rue Saint-Jacques, Montréal 


Succursales: Hôtel Windsor, Montréal 
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(Conmstance claire moyenne) 
UNE MARQUE SPECIALE 


Service sur Lequel on 


Peut se Fier 


"HUILE Imperial Polarine, assure un service sur lequel on peut 
compter en ce qui concerne son char. Elle danne La lubrification 
requise à chaque type de moteur et à chaque partie mobile. Elle 
permet à votre moteur de fonctionner silencieusement et sans secousses 


- Polarnine établit et maintient La farce 
motnce scclée entre le et les parois 4u cylindre. Sa consistance 
est une protection contre bes hautes températures et la friction qui ruine 


Voyez le Tableau des Recommendations Imperial Polarine où vous 


achetez votrehuile Ce tableau vous renseignera sur laquelle des trois 
marques décrites ci-dessus s'adaptera le mieux à votre char. 


Six grandeurs-Bidons plombés de un et quatre gallons, barillets 
Achetez au baril ou dermi-barii et 
Vendue par les meilleurs marchands 
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IMPERIAL POLARINE IMPERIAL POLARINE HEAVY IMPERIAL POLARINE “4” 
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“Best by Every Test” le 
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Winnipeg, Man 
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IR,@S— Pavés composites 
135,140— Pavés. 
136.170— Méthodes d'entretien des surfaces di 


159.727--Composition des matières 
162,673-—Pavés. 
170,483—Procédés pour surfaces de rues et de 


170,785 Pevés composites et proces gour 
219,683—Structures et procedés pour chemins 
234.247-—Pavés composites 
187,504-—ÆCompositions ou structures de paves 
201,011-—Structures de ‘“Concrete hydraulique 
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CRESOBENE 


Baisamiques — Antiseptiques — Germieides 


Contre les toux chroniques et aiguës, les bronchites, lnryngttes, 
rhumes, grippe et maux de gorge 


Envoyés par la malle. e 


° 
CIE DES CAPSULES CRESOBENE, 274, rue St-Denis, Montrésf 


MENAGERES 
Pratiquez l'économie. 
aurez plus de pain et du meilleur pain si 


Conservez les aliments. 


(Telle que requise par le Governement) 
License Nos. 15, 16, 17, 18. 


Empioyes-la dans toutes vos pâtissieries 
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La Perfection en fait de Cigares 


OVIDO 


Filasse—Tobec de choix de la Havane. 
Chaque feuille récoitée sur le soi cubain. 


T: CRE . 
Enveloppe—Tobne Sumaurs de choix qui conserve : cigas 


SPORTSMAN-CLUB SELECTIONS-—DEMOCRAT 
15c. 2 pour 25c. 10c. 


PRIL CIRPORME DANS TOUT LE CAMADA 


Canada, par année __.......... 51.06 
Etats-Unis, par annee ......... 1:50 
Euroge, par annee ....--....... 250 


Tarif des Annonces 
Par pouce mm OS 
ANNONCE LEGALES 


lere inseruon, parigne 12 sous 
Chaque insertion subeequente Ë sous 


N. B._Les annonces de naissances, 


CHRONIQUE DE FRANCE 
Grandeur et Déchéance. 


Il est difficile de comprendre le chant de triomphe 
qu'ont entonné les journaux du Cartel des Gauches en 
apprenant que le gouvernement français, sur les sugges- 
tions de M. Herriot et malgré opposition du ministre de 
la guerre, avait décidé d'évacuer militairement la Rubr. 
Nous vovons bien re que nous devons + perdre, mais il 
reste à démontrer ee que nous pouvons V gagner ét, si 
quelqu'un doit se réjouir de cette décision, c'est l'Allema- 
vue et non la France. 

Pour consentir à eet abandon, on à fait valoir que, 
l'occupation de Ja Rubr n'avant été qu'une sanction éco- 
noinique, cette sanetion devait disparaitre dès l'instant 
où LA'emagne S'engageait à appliquer le plan Dawes. 
Mais ne s'était-elle pas engagée également à appliquer le 
traité de Versulles, et n'est-ce pas pour l'obliger à tenir 
des engagements financiers qu'elle se refusait à exécuter, 
qu'on dut oceuper la Rubr? 

Nous trouvions aussi une garantie de sécurité dans 
cette occupation, Car tant que nous temuns sous notre 
surveillance les grandes ec tnombreuses usines de la Rubhr, 
nous étions certains qu'elles n'étaient pas emvlovées à fa- 
briquer des armes de guerre. 

Pour convaincre ses collègues et le président de la 
République, M. Herriot leur a fait valoir que l’Allema- 
vue consentait à donner aux alliés des assurances pacifi- 
ques et qu'elle se soumettait au contrôle de ses armements. 

Mais ces assurances, elle les avait déjà données, ce 
qui ne l'a pas empéchée de s'opposer par tous les moyens 
au contrôle des comnussions militaires interalliées. S’ima- 
gine-t-on qu'elle S'v soumettra davantage quand ce sera, 
comme Fa voulu M. Herriot, la Société des Nations qui 8e- 
ra chargée d'exercer cette surveillance ? 

Tout compte fait, quand on considère les travaux de 
Ja Conférence de Londres, on est bien vite amené, par une 
vue d'ensemble, à constater une fois de plus, que l’offen- 
sive dirigée contre la France, depuis 1919, a suivi son 
plein développement et que les quelques bastions, jetés 
çà et là par nos gouvernants, n’ont plus de défenseurs de- 
pus que les Internationaux sont devenus les maitres de 
la politique française. 

Depuis le 16 juillet, avec nne légèreté et une ineons- 
cienee stupefiante, M. Hernot a abandonné sans retour 
possible, des positions Hnprovisées mais néanmoins soli 
des, que M Poinearé avait su prendre en ces deux derniè- 
res annees. En livrant tout manquement à un arbitrag 
mternational, en consentant à l'évoenation, méme progres 
Sive de la Rubhr. en accordant la priorité aux erétaneiers 
bancaires, M Herrict a annulé, d'un trait de plume, le sa- 
entice imense d'une guerre, et le travail de cinq années 
d'apres-guerre. En quelques semaines 1] nous a portés 
plus loin que nous ent conduits M. Caïllaux, il s'est fait 
le champion de Kevnes et de Nitti, de la paix blanche, de 
l'annulation du triuté de Versailles. 

Et c'est apres de pareils aboutissements que la Con- 
ference de Londres à qu 
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Versailles, M. MacDonald 


nier, un met qui aurait du faire bondir les représentants 
de la Francs Toutes les parties 11 représentées, a-t-il 
dit, sont moralement tenues de faire de leur mieux pour 
l'exceuter ('aceord parce qu'ilue résulte pas d'un ulti- 
tiatun 
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: par À. GAUVIN 


Avenue Prevencher 
MANITOBA 
1235 


SAINT-BONIFACE 
Telephone : 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


moven de leur résister, ai seule 


dans les mémes sacrifices, | toire. Le ruisseau jasait au bas des trois marches enva- 
hies par un rosier blane. Et le grillon, sur le seuil, à la 
porte basse du chemin, lui disait la chanson du Temps... 
Puisque le grillon chante encore, j'imagine que Îles 
amis de Jules Lemaitre l'entendront. Ce pèlerinage en 
vaut bien un autre. La tombe du poète est à deux cents 
mètres de sa maison, dans le petit cimetière au bas du 
clocher. Les académiciens qui le connurent peuvent y al- 
ler sans habit vert... Ils ont une injustice à réparer. 
Portons à Jules Lemaitre des fleurs de Paris! 
PIERRE-PLESSIS 


me patrie qui frateruisèrent 
- . . done . 
son chef est allé la faire à Londres avec les Allemands. 


ment 1l le desire, ce qui et dou- 
teux. Comment pourra-t-1l 
valoir contre eux l'opinion reputee 
jusqu'ici unanime de Quebec 
faveur d'un tarif modérément pro 
tecteur, lorsque, aux deux extr 
mités de la province, le eultiva- 


En France. la lutte fratricide, le recommencement faire 
du Kulturkampf combiste d'avant-guerre, là-bas les sou- 
ries, les effusious, les abandons, le reniement de la vietoi- 
re et de cet ultimatum glorieux dont frémit le monde et 
qui mettait fin à Ll'horrible hécatombe. Quelle déchéance 
après tant de grandeur! 

Il avait tristement raison, ce dessinateur Forain, de 
nous montrer l'autre jour. dans une gravure pleine de 
cruelle ironie, la France en deuil, sous l'Arc de Triomphe, 
tandis que, soulevant sa dalle et les gerbes fleuries dont 
on l'a recouvert, le Soldat inconnu lui eriait: "Alors, c'est 


J. L 


en 


teurs se seront UNIS aux ouvriers 
pour fouler aux pieds la politique 
-qui a ete celle de tous nos hom- 
mes d'Etat pendant près de cin- 
Quante ans et sonner à la suite de 
M. Stewart le ‘glas de la Protec- 
tion"? 

Le Hléraux de Rimouski et de 
St-Antoine ne semblent pas s'en 
être rendu compte, mais 1ls vien- 


(Le Gaulois) 


LE GLAS DE LA PROTECTION ET LE LIBERA 
DE LA CONSCRIPTION 


ça ma victoire 


DANS LE JARDIN DE JULES LEMAITRE 


nent de rendre à aleur parti et à 
La signification du verdict de Saint-Antoine et de son chef le plus mauvais service, 
Rimouski, ses causes et ses résultats. 


Le ‘‘spectre’’ est à jamais écarté. 


: L A: en les pouxant dans la voie dan- 
Le dixième anniversaire de la mort de Jules Lemai- 


tre a été célébré, non sans émotion, hier, par deux où trois 
de nos meilleurs confrères parisiens. Félicitons-les et joi- 
ynons notre hommage au leur, car le délicieux écrivain 
qui fut un grand patriote aux aimables combats, e tla pen- 
sée de notre journal. Les lignes inédites consacrées & sa 


ereuse où ls &e sont engagés, et 

les jetant sans défense aux mains 
DS | Lo des radicaux de pruries La de- 

Le gouvernement Mackenzie-King et le parti libéral 

célèbrent depuis mardi soir, une double victoire: les can- 

didats ministériels ont triomphé dans Saint-Antoine et 


faite eût fourni au gouvernement 
la 
victoire lui en enlève sa plus eff. 
l'aversion 


une arme pour la résistance, 


cuce Jusqu'ici recon- 


mémoire par Mme Myriam Harry sont particuhèrement 


émouvantes. Voici comment cette amie des heures dou- 


loureuses raconte la mort de Lemaitre: 

Et de s'être ainsi penché sur le malheur d'un autre 
améliora un peu sa propre santé. Il comptait quitter Tra- 
vers pour Royan — dont il s'était épris lors d'un récent 
séjour — lorsque la guerre éclata. 

Un message désolé nous appelait. 

Lorsqu'après beaucoup de difficultés nous atteigni- 
mes enfin sa vieille maison, il nous attendait, derrière le 
portail où l'on avait affiché l'ordre de la mobilisation. I 
était d’une mortelle pâleur et très essouftle. 

Angoissé, il nous intéerrogea: 

—Cette guerre, qui l'a déclarée Pourquoi? Vous 
êtes sûrs que ce n'est pas nous 2... Ou chantait la Marsail- 
laise. On promenait des drapeaux... On criait: ‘Vive la 
France!” à Berlin. On n'a done pas peur de cette horri- 
ble chose, on ne comprend donc pas ce que e’est que la 
guerre ? 

Le soir, nous dinâmes sur la terrasse. La nuit était 
venue, les grillons chantaient dans les prés, la lune luisait 
entre les saules et la lune cheminait dorée au-dessus des 


? 


peupliers d'argent … 

—Conume on est bien ici ne puis-je m'empécher de 
dire, Comme tout est tranquille, comme tout est paisible! 
Lei, vous ne vous apercevez pas de la guerre! 

I me regarda presque farouchement. 

Je ne saurais étre tranquille si mon pavs es ten dan- 
ver! Je ne veux pas rester ici! faut que vous me rame- 
niez demain à Paris 

La nuit fut mauvaise. On dut Jui mettre des ventou- 
ses. I respirait avec peine: 

— Ah! si seulement je pouvais donner le peu de vie 
qui me reste pour la France! Au fond je n'ai Jamais ai- 
me qu'elle! 

Le matin, il eut ane termble erse cardiaque. Son mé- 
decin ainsi que ceux de Beaugener étient mobilisés. On 
uriva trop tard. Ju- 
CXpITA, SANS AVOIr Fetrou- 


courut en chercher un à Orléans. 1: 
les Lemaitre entra en agonie et 
vé Ja parole, trois jours apres. 
Les trains ne marechaient plus De ses collègues de 
l'Académie, personne ne vint à son enterrement, De tous 
ses amis, de tous les journalistes, seul, Gustave Téry a- 
vait pu franchir les barrieres, A peine une dizaine de pay- 
sans suivirent le cereueil orné d'une grande croix de per- 
rre offertes, 
et l'autre par ‘La 


les noires et de deux modestes couronnes en ve 
l'une par ‘Un groupe d'instituteurs" 
Commune de Tavers'” 


À Paris, la guerre absorbait si pleinement les esprits 


dans Rimouski, le bloc québécois demeure intact. On peut 
dire qu le succès du gouvernement dépasse son attente, 
car s'il escomptait une victoire facile dans Rimouski, au 
début, par contre, il redoutait avec infiniment de raison 
une défaite dans St-Antoine. C’est même dans le but d'ef- 
facer l'échec dans cette dernière division qu'il avait ou- 
vert le comté de Rimouski et y avait ordonné l'élection 
pour le même jour. 

S'il fallait raisonner comme M. King, au lendemain 
de l'élection de Lanark, on devrai tconclure du double 
verdict de mardi que le gouvernement perd beaucoup de 
terrain dans notre province, puisqu'une majorité de 3,800 
a été réduite à un peu plus de 800, et une autre de 5,000 à 
1,900. Mais quelques comparaisons que l’on établisse et 
quelques conclusions qu'on tire, il n’en reste pas moins 
vrai que l'opposition conservatrice a essuyé le même jour 
deux échecs, aux deux extrémités de la province, et ce, 
en dépit du vent de victoire qui, jusqu’au dernier jour, 
semblait gonfler ses voiles. Dans Rimouski surtout, on 
peut dire que les libéraux ont arraché l'élection de leur 
candidat au cours de la dernière nuit. 

Les causes de la défaite? Elles apparaissent nette- 
ment, et il n’est peut-être pas inutile de les préciser. 
Dans St-Antoine, ç’a été la défaite d’une organisation hà- 
tive et tardive — celle de M. Birks — par une préparation 
longue, méthodique et soignée; la machine électorale li- 
bérale a fonctionné à plein rendement, et le jour du scru- 
tin, pas moins de 1,200 télégraphes ont assuré l'élection 
de M. Hushion. Et cependant, si les partisans de la cause 
et du candidat conservateurs n'avaient pas manifesté au- 
tant d'indifférence, si les centaines d’absents s'étaient 
donné la peine de quitter pour quelques heures leurs mai- 


nue de Québec pour le libre#chan 
ge. 

Par contre, et ce nous est un su- 
let de réconfort, les partisans sin- 
ceres de la Protection chez nous et 
ailleurs, sentiront davantage le be- 
soin de raffermir leur courage, de 
coordonner leur 
leurs forces. 


d'unir 
L'échee qu'ils vien- 
vent de subir, en leur faisant voir 
plus menaçant le danger, armera 
plus fortement 


action, 


résistance, 
galvanisera leur énergie. Le bien 
pourra finir par sortir du inal, car 
plus nombreuses seront les conces- 
sions que M. King consentira à sea 
maitres progressistes d'ici un an, 
plus la nécessité de revenir à la po- 
litique de MacDonald et de Lau- 
rier s’imposera, plus la cause de la 
Protection sera belle à défendre, 
plus elle aura de chances de trivim- 
pher encore, et le parti conserva- 
teur avec elle, Car il deviendra de 
plus en plus impossible aux libé- 
raux de prolonger dans le pays, 
dans notre province surtout, l'é- 
auvoque molhonnéte à la faveur 
de laquelle il se sont fait élire en 


leur 


1921, en &e réclamant de ce qu'ils 
appelaient le tarif Laurier, et qui 
n'était autre qu'un tarif protee- 
teur. Le tarif Laurier, les victoires 
de Kt-Antoine et de Rimouski le 
font à jamais dispuraitre de tou 
programme fléral 

Cest un premier résultat d'ar 
qus. souhaitons seulement que la 
vol de l'élection — car elle a été littéralement volée —Trançon n'en soit pas trop lourde 
eût éeé rendu impossible; ni la popularité de M. Hushion 
parmi les électeurs du bas de la côte, ni les appels basse- 
ment démagogiques lancés par MM. Laflamme et Rinfret 
n'auraient réussi à éviter au candidat libéral la défaite 
qu'il méritait. 

Rimouski, de son côté, a enrégistré la victoire de l'es- 
prit de parti sur l'impopularité phénomenale du candidat. 
Nous sommes en état d'affirmer que des milliers de suf- 
frages exprimés en faveur du général Fiset, il n'v en a- 
vait pas deux cents qui allaient à la personne de l'ancien 
sous-ministre. Sa candidature inspirait méme tellement 
de répulsion au plus grand nombre des libéraux, que ce 
n'est qu'au dernier moment que la majorité de ces der- 


pour notre pavs, d'ici le Jour où 
son effet & fera pleinement «en 
tir. 

Pen est un deuxieme, qui de 
vrait être définitif, et dont tout le 
monde aura sujet de & réjouir 
sauf peut-être ceux qui chez nous 
vivent de l'exploitation des préju- 
ges, sauf les Lucien Cannon et au- 
tres OlaAaux di méme plumage. 
notre 
provinee, cenx qui voudront se fni 


C'est que décormais dans 


re une arme électorale de la loi du 
1917. 


qui tænteront comme unique or 


æriice  nalitaire de ceux 


. 
guimnent, d'agiter de apectre de li 


mers s'est ralliée, non à lui, mais uniquement à Ja couleur 


Fe : , Qoonscopton, perdront leur ternps 
du drapeau qu'il portait, et que plusieurs — ét ce sera à 
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POURVOYEURS 
DE 


| caries le gorge et les verres 


Le cuir durera 


Servez-vous du 
POLI À CHAUSSUR 


NOIR, TAN, ROUGE TONEY, ERUN 
FONCÉ AINSI QUE BLANC 


SA MAJESTE 
GEORGES V 


LA DEMANDE EST LA CAUSE DE 
LA VENTE 


DEMANDEZ UN WHISKY VIEUX ET || 


BIEN MURI, ET VOUS L'AUREZ 


| "ŒNADIAN 
Smheri 74 


WHISKY 


222 


CEA) 


si vous vous servez d'un poli 
qui le conserve mou et flexible, 
lui assurant plus longue vie. 


ES 


NUGGET 


Cirage (on pain) et nettoyeur de blane (liquide) 


SONT DES WHISKIES BIEN MANUFAC 


Read the label on every bottle and observe the | 
date on the Government Stamp 
ILES ET EMBOUTEILES PAR 
AM \VALKER & SONS LTD 


TURES, VIEUX ET BIEN MURIS 


SI VOUS DEMANDEZ CEUX CI 
VOUS LES AUREZ 


WALRERNILLE ONTARIO 
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relative, eont riches sans le savoir. 

Vous en êtes peut-être Demandez- | 
nous le bvre-index * ‘Missing Heirs and | 
Next of Kin” 
thentique des héritiers disparus et des 
prapriétéés non réclamées, annoncées | 
l'ci et ailleurs. L'index des héritiers 

| disparus, que nous vendons, contient : 
| des nmlliers de noms qui ont paru dans | 
l'es journaux américains, sr 


contenant une liste au-. 
| 


langkais. écossis, irlandais. gailois, al- 
lemands. français, belges, suédois, in- 
| ous. coloniaux et autres. insérès dans 
| es journaux par des avocats. exécu- 
| teurs et administrateurs Cet index | 
|contient aussi une liste des Cours de | 
| Chancellerie de l'Angleterre et de l'Ir_ 
lande et une autre des dividendes non 
réclamées de La “Bank of Fngland” 
Votre nom cu celui d'un aieul peut é- 
‘re sur cette liste Envovez immédiate. | 
nent $100 (une piastre) pour ce Le 
vre | 


INTERNATIONAL CLAIM AG ENCY 
Dept. #94 | 
PITTSBI'RGH. PAU. S. A. | 


DE COUDRON ET 
DEXTRAIT DE FOIE 
DE MORUE DE 


Gros facons 
En vente partout 
CIE 3. L. MATHIEU, 
Prop 
Sherbrooke, P ©, 


Fabncant auss: des 
Pougres Rervisss Mattisu 


le meilleur remède 


CONSTIPATION 


® Her, Borgo vu nee 


âtre tolérée, moins aujourd'hui que. ! + 
Jamais | 


Le traitement de la censtipation at 
st tout indiqué dans l'emploi de |, 
ÆOBOL (Tabiettes Purgatives) que |. 
veus trouverez ches tous les mar- |: | 
hands de remèdes. à !?: cent!tns ln ? 4 
Dbefte, ou stx pour $125, ou e- nm 
vuyées par la peste. sur réception Wfl 
du priz. par la e é 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO #+- 

ICAINE x !1é6e 


174, rue SiDents Li -autr éal 


RIMERIE 


N TRAVAU À 


L'monmene est un A 


Dans l'imprimerie comme 
tous les métiers d'art il y a 
un cachet spécial a donner 
au travail Cet art ne s'a- 
chète pas et surtout ne s’im- 
provise pas, il s’acquiert à. 
près de 1 années de 
travail Il faut savoir don- 
ner à tel ou tal euvrage, tslle 
ou telle appasence, par ex- 
emple une carte d'affaire 
qui sera disposée comme un 

ou une entête de 
ettre qui ressemblera à une 
affiche, non seulement ne 
frappera pas l'attention 


mais choquera l'oeil Il 
est reconnu qu’une annonce 
bien faite, une conception 
originale dans la confection 

e, ou d'un 
de fantaisie attire 


d'un 


go ne spécialisons dans aucune ee en 
particulier, mais nous satisfaisons dans toutes 


ENTETES DE LETTRES BILLETS DE TOMBOLA 
LISTE DE PRIX LIVRES PUBLICATIONS PROGRAMMES 
RELEVI DE COMPTE CARTES PD'ASVASRES 


TRAVAUX POUR MUNICIPALITE 
ROLES D'EVALUATION 


les ateliers de notrelimprimerie ont un 
outillage moderne permettant de don- 
ner à notre clientele le maximum 
de satisfaction, des prix moderes 
et un service irreprochable. 
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I. TE out entiere eat pavasee: plus de Mai 
STE = : is de champ. Des hyrnes de tra 
eee <ibopphent cette terre anitre Dr a ferule: des tils d. 
fe 2 - ahiis et la, des trous d'obus. 
des entenpiars, des ctanus cretusts par la mitraile. Oh 

purs de die, tu n'es plus qu'un pars de rui- 

{ - L vue sur ees décombres La lutte 

t' ble: le calme profond <Sétend maintenant sur le 

t A: quelques canons, nos 73 où leurs 75, vien 

ntols parteis déclarer Pair d'une détenation rapide et 
vib me Cest le repes apres le combat. 

Autend de four cagra, les poilues fument leur pipe. 
\u pisser so telnpis, enices longues heures d'inertie? 
On ehate. on devise on dort, on s'amuse. Puis vient la 

ip ' nrrel 

Abies lettres, ces nonvelles, avec quelle avidité on 
es parut ondes reht. ondes commenter Quant aux pra- 

utssor <'emmpresse de les onvrr et d'y trouver douceurs 
à vetements, que de facbas on envoie au grand garcon. 
nu nan, au papa Cest la joie débordante, qui pour nn 
etat fait oublier de sapretés de la guerre et revivre les 
detceurs du tfover 
Phare con, Désré tonjours est triste. Na fa 
malle, à fui eat restée en pavse occupés: peutal recevon 
penvelthes cafe The chagrme evil murmure: 
Site avaat un Bon Dieu, se dit souvent le pauvre 
bien que bussertal seul et abandonné? 

Aussi one vuere ou le Bon Dieu ni le courreir 
Pourtant ce jour-là on l'appelle: 

Pas toi eneore, mon vieux! Une lettre pour to 
Us dette pour mor! Pas nosaible! C'est une bla 

\fiu- a Ja une belle enveloppe bordée de noi 
etui porte son hot, Jose à peine la décacheter et] 
Que peut de cenratre, prusqu'il ne connait personne? Cest 
une lettre de dei: hu serait-it arrivé malheur? 

( tops un savant, notre homme. Entré à Pusi 
nedee Pace de guonze ans il n'a guère cultivé la Httéra 
ture at lee sepenees. us phatôt Pimpiété et l'anarchie 


“hu d'épeler «a correspondant 


Vraue pro 


l 


| 


L' —{ ette 

Ab. diable, une priere, c'est autre che 

le sait plus de prières, Depuis <a anim 
ubhiée vont cela, N°] pense au Bon Dieu, c'est ut se mue 
quer de Jui eu pour le blaspheémer 

Pourtant, on he peut pas etre Hnpreoli ave su bienfai-| 
trice, Alorst. Voici la réponse. 

C'est trop de bonté: vous étes un ane, et moi, Je Suis 


un diable, Sauf J'embrasserai lu mé 


Jeul. 


épaule sa 


Votre respect. 
S.— \: tre fl 


caletin: 1) a 


el pensant à vou 


Le voila Medalle sur <a ca- 


pote. et les copains le voient tous les soirs baiser relinien- 
sement sa rélique, ci esquissant un Sigtie de croix. 

Les lettres et les paquets continnaient d'arriver ré- 
guherement, Chaque semaine, entre les : tiques, Désiré 
etait pré ve- 
increcdule 


bon Di nu et be ‘auéoup le 


les attendait avec impatience. La marrane 


nante: ren née manquait à son protégé, et notre 
conmencait à aimer un peu le 
courrier. 

De sol) cote, 


Colette ne <e genait pas pour faire le ea- 


téchisme à son poilu. Elle melait les sermons aux frian- 
dises. 
le JR juin, ce Communion 
Rappelez-vous ie bonheur que Vous avez eu 
votre Communion. 
jour-là un petit souvenir de guerre? 
en volontiers 1] lui enverra un souvenir, 
harmante enfant de Colette, 


Dans un mois, 
solenne Ile. 


Sera ni 


le jour de Pourriez-vons m'envover 
—( ‘ole tte. 
à cette 


mais quelque chose qui en 


Dour « 


vaille Ja peine! Un éclat d'obus? une bauue de guerre? un 
casque de boche? Nen, il faut trouver un sujet relieieux. 
Un ehapelet? une médaille? une croix 
idée 


Tiens, oui, une 


croix La bonne 
ou le 
Son creuset est bien 
vite installé, Que ne fait-on pas dans les tranchées? Une 
bote à mitraille, et voilà notre ou- 


Autrefois, à l'usine, il a appris à fondre le fer 
cuivre, à la marteler, à le travailler. 


un morceau de 
vrier au travail. 


singe, 


Avee quel amour et quelle ardeur 1] &e met à fabri- 
quer son petit chef-d'oeuvre! Bientôt un Christ en Croix 
Puis, il taille, 
il donne de La te- 


commence à se dessiner. avee SOI couteau, 


il éisèle, il perfectionne, l'expression 


Pectaemamenst ns et à la fois 1l arrive pourtant à lire 7 ! 
de in di te couronnée d'épines penche légèrement sur Fépaule 
a D à meurtrie; la bouche entr'onverte semble exhaler le der- 
C'ectoune petite file de dix ans qui vous éerit. ET mer soupir; la plaie sacrée qi Cou laisse CHAUDE les der- 
a perdu son pére à la guerre, son pére qu'elle aimait tait JRICTES couttes de sang. C'est bien le Rédempteur mon 


nas qui est mauntenant au ciel. Sonvent elle pense à Ju 


et prie pour bus Maux ol lui est impossible de Mr envover 
encore da haut des nouvelles et des douceurs. Voulez-vous 
le vermplacer et me permettre d'étre votre petite marrai 
dus le guerre / fe vous cerrai souvent ét Je vous enverra 


des paquets Ditesomoree qui vous manque.—Colette, 


Cenanent/ une marraine? Et une marrane de dix 
abs a nt vieux point? Qu'elle est gentille cette petite Co- 
etre Pout dé autel tant Hu Nos Et tant bien qu 


| 2? 
] 
ef | 
pra 
melfer 
ts 


rant pour sauver tous les hommes. 
va tétr L'ar- 
tiste improvisé contemple avec déliees son bijou. 1 


Comme la petite demoiselle contente! 


Mais voici que soudain ‘son 
le reward de 
sauveur hui f 


peut le quitter des veux 
Jesus s'attache 
ait de 
t'aime 


Christ semble lui parler: au 
doux repro- 
tant. Je 


J'ai souf- 


sien: avec des sonpirs, le S 
ches: Pourquoi ne m'aimes-tu pas? Je 
suis mort sur la éroix pour expier tes péchés. 


et le supplice pour te demner le etel. Viens à moi, Con 


É NW “Ilest Différent”_ 
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Fab 


surveillance du 


Gros 42 onces - = Pris 
Moyens 26 “ - 


Petits 10 * - * 


Limited - Montreal 


GiN CANADIEN 
Melchers 


€EROIX-DOR 


LE MEILLEUR GIN DISTILLÉ 


ué à Berthierville, Qué., sous la 
£ Gouvernement Fédéral, 
rectifié quatre fois et vieilli en entrepôt. 


TROIS GRANDEURS DE FLACONS 


The Melchers Gin and Spirits Distillery Cou 


$3.80 
2.55 
1.10 


voilà ce que l'on dit du 


Du DR. PIERRE 


C'est un remède herbeux de mérite reconnu. Il a été en usage 

constant pendant cent ans, et a apporté le rayon de soleil de la santé 
à des milliers de familles. 
ESSAYEZ LE UNE SEULE FOIS, quand votre digestion ne va pas, 
— quand votre estomac fonctionne irrégulièrement, — quand votre 
sommeil est agité, — quand vous avez des douleurs dans le corps, — 
quand vous vous sentez fatigué, etc. 


ll ne peut être trouvé chez les droguistes. Il est fourni par des agents 
spéciaux, ou directement du laboratoire de 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
2501 Washington Blvd. 
(Dékvré Bbre de tous droits au Canada.) 


, Illineis 


| Petites Annonces 


SO SOUS PAR INSERTION 


ON DEMANDE—à correspondre avec 
le propriétaire d'une bonne ferme à 
vendre. Mentionnez le prix et détails. 


D. F Bush, 


Minneapolis, Minna 


10 MILLIONS de nr. TNT eu 
billets de 100,000 et 500 couronnes 
auérichiennes pour $1.00. Envoyés 
par la malle sur réception d'un wan 


dat-poste, 
C. BROWNE 


302 Rue St-Denis Montreai 
| MUSIQUE 
“Record Exchange”, Winnipeg — 


Disques usagés échangés à 20 pour 
$100. Aussi disques neufs pour vieux 


Disques de 30 langages différenta 


qui la tant aimé? Pourquoi s'est-il conduit comme un re- 
négat?.. Larmes d'amour et de repentir…. 

Pour sa communion go nnelle, Colette reçut de son 
tilleul un Christ magnifique ciselé à la main. Le cadeau 
était accompagne d'une lettre qui la remplit d'émotion et 
de bonheur: 

Voici le souvenir: c'est un Christ pour votre eommu- 
mon, [vous dira qu'il m'a converti. Priez pour moi —Dé- 
sire. 

Colette sentit son coeur battre de joie et d'espérance. 
Pourtant les larmes voilaient ses beaux veux et les san- 
elots Seconaient sa douce voix. 

PEREGRINXUS 


(La Réponse) 


tion, le l1<es 
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maitrail OÙ | val où des chevanx) où d'une av 
mt fusil d'un ca- 
Libre plus gros que le No. 10: 


plaine 


HR 
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batteries, où de 


tomobile 


bu : Il est interdit de chasser le wi. 
MHUTEATIX A 


L'emplover acr 


D EN ds LE quel laque * Its: POMISENEE ioteur. À les ï Vap ur Lame Pier te plume migrateur plus tot | 
\Lis DER CHAN PTS Les larmes coulent abondantes dés veux dn Pauvrel maticulles lect aue interdit qu'une heure avant le lever et 
\f bion de votre honon Vons êtes trop bonnef soldat, Pierédule ne Pest plus. Feccmprend lame, il en De eine ct Ut an her di 
Cest pas une perle, tandis que vous Ce lemande pardon Pourquoi atal méprise jusque SU | ürée par un che leil. 
pe manque! ho touts chemises chatssures tabie, pi 
Dhieote Suisse us on peut faire sais Ah 
ue D bouffarde comment vous reoncracr'| LIMITE DE LA QUANTI 
DNS TE DE GIBIER ET RES. 
Pau sen te, de tileul teceviut nue nenvell [TRICTIONS D'APRES LA 
tt n titt 1 avaut aussi un pa | LOI ET LES REGLE-. 
t mis hinissettes chocolat ture |MENTS DE LA CONVEN. 
l ! I teicole dit petite IL TION SUR LES OISEAUX 
) lue MIGRATEURS 
‘ | nu ] s beervance des si 
anis # facteur le pl H 
———— ——— Dronté fu €] le< pas : 
card des chasser corn 
M. ELIE AUGER, 1077, rue St- André, es ane nl LU, 
Montréal, SE FELICITE D'AVOIR |: " "1" TT) 
_ le ne petite J 
EMPLOYE LES Tr IT 
so aute du Ti 
= Os x NE r 
rs  firen Stne conforme partout eppréceé des jeunes a muse recherchée. Bottes œ1llets, bouts em retro, 
: D ET largeur moyenne, lalon: bas Ph ue neutre $z74$10 
{ 11 
t = cha FE] è t d hp ] ft ” < 
pour les HOMMES ES £ | 
“ A 
nn nn Nu prix modique 
sentais affaibli, abattn, j'étais | LMDEES 
| H ; 
ent d'indigeations allons | on E modèle reproduit a-dessus est en grande faveur chez les hommes 
de tête. Après avoir pris quel | 7 : d'affaires canadiens, surtout chez les jeunes gens. L'empeigne, 
ques boites de Pilules Moro je DRE à { de moyenne longueur, de 1ème que ke bout etroit et presque 
me suis mieux porté. J'ai con- intu, rend le pied svelte et graceux, sans verser dans l'excentnate. 
‘inué l'emploi du même re | EN? . amateurs de cette forme de chaussure sont enchantés de sa 
Lee Lee 9 1 Les : facilité d'adjustement ainsi que du confort qu'elle procure. 
vite recouvré ma santé d'au |? Suke | ; . : : 
trefois. Je crois vraiment qu'il | : | Il existe differrntes qualités de ce modele, en cuir noir et tan. 
n'y a pas, pour les hommes, de ; | Les prix, de $7 à #10, sont tres modiques, si l'on tient compte de la 
remède comjarable aux Pi ! situation actuelle des cuirs 
lules Moro. M Elie Auger, 1077, Ve - : L | - 
rue St-André. Montréal. | : 4 Le printemps AUS une chaussure de même valeur coûtera de 
Combien d'hommes digèrent |  Cheta ere dix à vingt pour cent de plus. Îlen serait déjà ainsi, n'était le fait 
nal' Combien éprouvent, après que notre compagnie, disposant d'énormes ressources, se pourvoit de 
haque repas. les symptômes | L matières premieres, lengtemps à l'avance. 
énibles de mauvaise digestion!  _ L . : | , , 1 
k Les uesures lens uerre,'' pour hommes, femmes et en/ants, de / 
M. ELIE AUGER, rene rnb parie ‘ s L sont recommandées pour leur durathhté Dernandes-les à votre fourrssseur 
1077, rue St-André, Montreal. "ft parte Que ces aliments a .: 
augmentent leurs malaises | ; - : AMES HOLDEN McCREADY 
Quelle eat la cause de ces mauvaises digestions ? On peut la |! n , Luerres 
definir en deux mots: la faiblesse de l'estomac, l'épuisement de : Cordonniers de la nation 
tout le système. Le remède alors approprié est bien les Pilules : = . oo 
Moro qui fortifient tout le système et activent les fonctions de 5 DNTRReE 
l'estomac È 
Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands sis NOINS sos pe rites 
de remèdes Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada S 


et aux Etats l'nis 50 sous la boîte 


COMPAGNIE MEDICALE MORO, 274, St-Denis, Montréal 


sur réception au prix 


TABAC CANADIEN FERMENTE 
TRES DOUX TRES BON 
PAS DE MAUVAISE ODEUR 


Retenez votre 


Billet de 
(NNE HEURE 


L'Exposition de 
l'Rmpire Britannique 


| que vous désirez 
| Les agents du 


| PACIFIQUE CANADIEN 


vous réserveront avec plaisir vos bid- 
|lets de passage, prépareront vos passe- 
ports et vous donnerom toutes les in- 
formations 


Service de Train 
Absolument Direct 
Demandez à votre agent aujourd'hui 


PACIFIQUE CANADIEN 


J. 0. BRUNET 


Imperrateur de 
MONUMENTS 


FUNERAIRES . 


en marbre et granit, siaines, 
etc. 
Bureau et Atelier 
46 Tache, 5t-Boniface 
En fnce de 
L'Hôpital St-Bonitnes 


. 


Tél M 5225 Res Téi M 7106 


| À Desads 


na be ae de Pompes 


14, rue a — Bt-Boniines 
Tel N1467 

Aures pour funérailles, man- 
ages ct bapièmes Service jour 
et nuit Auto-embusance et aute- 
corbdlard sur demande Maison 
erchasivement (Cansdisene-{ran 
çaise. 


J. M RUSSELL 


CONTRACTEUR ELFCTRICIEN 


Estimes fournis sur 
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